
CEFPA
 

S PROGg 

RAPPORT FTNAL
 

STAGFS DE FORMATION POJR GESTIiNNAIRES FEMNINS 

sur 

"Txa Planification et la Gestion des Programmes s'agissant de la Livraison
 
des Setvices de Planning Familial, Sant6 et D6velcppement" 

15 mars au 16 avril 1982
 



LE CENTRE POUP LES ACTIVoTES EN MATIEPR DE TOPULATION 

Le Centre pour les Activit6s en TIati;re do Population (CEEPA) est une associationd'ensei.nment, sans but lucratif qui a 6t6 incorpxor6 S Washiniqton, D.C. en 1975.L'objectif principal du (CEPriA est cl]assister les persolnes qui qrent des pro­qram-nies de sant6 et de ilanning familial a amhliorer leurs techni.qtes cle qestiona travers la formation3 l'assistance technique, et le d6velopperrent des orqanisa­tions. Plus quo 1,100 acministraters vniant de 60 pays ont prefitd de cette as­sistance. Lsas suj, t ls crue la (ostion u objectives, la plariification,
1 executior, le cOo1le ].a supervision et 1'6valuation font l'essentiel desprc -jrarmnes de foiion. CEF.A offre aussi "o proarome Lnnovatif dans la forma­tion des fLeo Loonalres. iD succCs do cc, iirorarames est rptnifest6 parle ncrrbre de (ie: micr nous inscrivons au-,st(aqo-_ . ashinqyt-n, aussi bien que pari decr6 decinc de ces formation:nc'da s 'autes pays. 

A travers Ic.;IrVro-c ('m (<.vii )nt (t( co'ia et adbninisti6 par le C.EFPA, le Centre
est dvn( leun11 o1(n 
 it ion non 0uvcrncmien-ta1. du pre'wie-.r rang travaillant dansle dce-aine de la t' v interns-tionale. T. bchnmhrue de la formation en gestionse trcnsf(ru i'Cld or t ti iaVers 1,2 rcs;au de qestiornair-s q-ui 6t formWashiiton, c- 31' o'.,_Int conm, lcnstlmts, oonseil]ers et co-formateurs. Cetteapproche imny-)ativo ­ fil'I' rZ,]r clr(,Cr on sctrlQ, de ressou-ces qui couvre 60 payson si, Af i 'uce ios t i' .-, 1l'A ricrae latn et lo roche Orient. Le CEFPA-
est fo' - i l.' lis do tuvit ion, los frais pour les servicos, les contratsles bLu)rs-'s. Aa et 
c¢u-s J L-rsos do 'Afoice ]ntrnationale de CaTmunications

(IQA) , Jr I'on . Nations lpox- I-(s Activ tos enU n~is ',Itit.Tre de Population (FNUAP)(I.'x), R.LIL sL,-is pour le D''veloppendat Ins-tfrnational (USAID), lePatJi.f r ''ai, . ]It opol 0q1j33Ciss Courmitte. lkos subventions pour les par­tic~ipantgs soiL ,ues du lhurch orld Service, Sister Cities, Development Associ­ates, Vatal',, Pica w iv lntornational Assistaince, les Fondations Ford, Noyes et Trall,le Gouvc-rniomrnt fMr Weideraufau,

Nations link:], p)u: 1'Education, la Science 


U la1-1 aici, Mrolitalstalt 1'Organisation des 
at la Culture (1'UNESCO), le Fonds des
Nations Unics pour I 'Enfance (UNICEF) , I'Univorsit' de Hawaii 
 et l'Universit6 duCrolinie du ord, lb-mation Internationale en Sant6 (INTRAJI), et Pan American Devel­

c'Cifl-nt Fouridat Loii. 

CONSEIL D' AUiK NSMTTAION 

Sarah Gamble Epstein Felix Gorrell
 
M?%ibre, CEU.J-A et Tresorier, CETTPA et
F-q)ert cons(oil en Population Conseiller financ4er
 

Maxine Corire Lt Kaval Guihati

Direc t-ice G( nrirale, CEFPA Pr _sidonteet Vice P3es.dcnto Centre for Population Activities

Services ex:.:cuLives internationales
 
Rtiggs National Ban: Phyllis Piotrow, Ph.D. 

Secretaire, CEFPA et Directrice
Dr. Dnald olebig Population Information ProgramsiT4w]re, CJ3IITA eh Profossour en Ohs td rie/Cvn$cologie Johns Hopkins University 

State University of L<aw York Patricia Comeil Shakow 
Meirbre, CTFPA et Washington CounselJulia feiyerson, PIh.D. Aetna Life and Casualty


Mambre, (17F'PA et Cosultante
 

Davidson SonmarsRolf P. Lvnton, Ph.D. Membre, CEFPA
Mcmbre, CEFPA et Professeur Conseiller, World Bank et Associe,
School of Public Health Webster and Sheffield
 
Preventive Mdicine 
University of South Carolina
 



Mc xine G G ar r et tk . -, /!eGs -F,Q , ,t ( 

FelixB Gorrell 
' 

Rolf P.Lynton. PhD 
Tr m u e Secreta 

0c,. )I/ "' "j 
r 

Donald W 
, DPhyllis

oeIbi t) 
T [o~w,PhD. 

John H Roina PhD 
Juli J Vendes , h DChati'rn 

The Centre For Population Activities Swnw M Wishik. MD. 

Kaval Gulhan 1717 Massachusetts Av(nu, N.W., Suite 202, Washington, D.C. 20036
Telephone: (202) 667-1142 Cabe: CEFPA Telex: 440384 CFPA 

le 15 juin, 1982
 

Chers Donateurs:
 

C'est un grand plaisir de presenter le rapport final du huiti me 
 stage deformtion pour femmes-gestiornmires sur !a Planification et la Gestion desPrcramm3 s de Planning Familial, de Santa et de Doveloppeartent,au 16 avril, 1982. Ii du 15 marsy avait vingt-six participantes de dLx paysants. cours differ-Au de ce daeui(rm stage en frangais, nous avons d~couvert queles qastionnaires francophiones ont le nmme entlaousiasny de perfectionnerlour coq_)6tence que las autres. Nous vous remrcions dodes )articipntes pour 
la part du CEFPA etvos contributions et votre gen1rosit6 a cot 6gard. 

-I-, (t.TPA consid re la forwtJcin conma procassusStre 'valu6 (.L revis2. Ca rapport refl 
,n dynamique cui doit toujours

,L-cles ciangenyants que avonsnousfaits dans le programne d'apres les suggestions des participantespr1c&denLs. aux stagesuns nos projets pour 1'avenir, bas6s partiellomm-nt sur lesbesoins des plarticipmtes, nous avons congu des stages arnsgers. Donc 1'effort cluc vous a;)f o,rterez 1 celles que 
les pays 6tran­

vous avez suLventionnes,(jtua-d a.ll., cormcl .n,,l)Lt 6tblir des Projets et a introduire de nou­vells Lclmiqua,,; dins 
ava(Ies 

lawu: travail, sera d'ume qrande irqortanca. Si vousceFt rcs ou (las recnmnaendations
(je(5-dtiolmarus p]ii:; effjcac(L., nous en 

pour rencire la fornation des 
vous serons biens reconnaissantes de nous 

en J.n formar-

Nous Cons.3i Icrons le donatem Lm 16nnt essentiel dans le r6seau internationaldes farmyas Cui tachent da transformnr les concepts at les techinologiesaction. enNous reconnaissons l'assistance lue vous nous avezd~vclop;tppent et 1'e .:6cution du huitiime 
donnde dans le 

stage de formation rxaurgestionaires et nous fames­nous attndons 2 continuer avecnotre coll&borationvOs sur les projrammes Jci Washington aussi bien qu' l'' 6 tranger. 

Nos saluta Lions distingu6es. 

Kavl i lmai ,,,<. ..... 
KvPval Gulhati .eggy'Pr 6 sidente CurlinVice-Presidente Bythe TennentCoordinatrice du Projet 
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SYNTIESE DU STAGE DE FOPMATION
 

Le 16 avril a marqu6 la fin du huitiene stage de formation des fffmes-gestionnaires
au CEFPA. 
lo stage a compris la Planification et la Cestion des Programmes sur
ia Distribution des Services dans le T hlanninq familial,Le pr:rarmie a Ot6 sbibventionn5 par 
la Santd et le DIveloppenent. 

vautes ont 
moven des frais de tuition.accords des aux Les agences sui­boursos participantes:Formation i ndiale, USAID (Bureau des Fonds pour lala Mission du Nkroc); Pathffinder Fund;marLion 7Drcgrwr~neinternationale en pour la For-

T n,, des Nations 
Sant6 a l'Universite de la Caroline du Nord (INTRA I);
Uni(os Dour les Activit(:s en le
 

Cities; International Planned 
MIatiire do Dopulation (FNUAP) ; SisterParenthcx] FederationFo'umdation; (TTPF); Pan American DevelopnenA)rop: iatQ Technol(h, International (ATI) ; t 

Noiro Conseil Nationaln<ricaines- (NCNW) ; UNICF-.; Fndation Jessie 
des Fermios 

Smith Noyes et Fondation lrull. 
'.,"i .-o 1Hl2Kt. m ro snta~nnt dix pawsciy w7)-yc-nt (hPs fc1('mios 

ont j)articip6 au prcxrc-rme. Ouatrcvinittravailiont dans un intdistxre(A iIto)rnatona ](, tandi s ,uo 
ou une aqence gouverneiientale 

1)euc. 
1 'antro (pninzc pou-cent repre'sentent des orqanisationsoanc.up des pati-tci! intes sont actives dansIl i~l ot: do les dcynines du planinq fam­

rural. 
]a sant(; d'autr; sont enseiqarntes ou contribuentIn ,lua~t d6os fcrqos lugent des 

au developpmentl'intdciration 
,rmm nouvelles activites':-:; istan tmtrys u aux pro­)ort'ant, et trouvent qnL'a travers la Formation on poutP)ti VOF ­ £cc'e ter
( JnIs -I ]o chan(gicent. 

Ir)tdhey (30 (o sta(lo do cin scmFoines a ot- le besoin des connaissances6,a onf- p-ofessionnel( en (Testion 
do(Isant-( 

onii travai l]e dans les nrocgraninis de olanninq familial,ot ie dinvelo.xmYer-t ccnmunati-aire.
]'aacHi sition d(,, 

Te contenu a cor:Vris des cours surccxnu-tonces en or(icu-isation
n~auf-ai e, ,u'i Lien 

au niveau techniqcue, humaine et conyu­oue] 'etude (0s sysftnes de distributionILPImh(, B potur les projets dess un tiZres ort 6tc' consacr6es 'r la realisationflk'nt ('t aiddun i(vuo dn groupe. Pendant de soi, le change­la dernibre
ci!,ant," r Pt atici 

sanaine du programnme les t)arti­h'un minj-starle dans uin(d('- -ics des doakines suivants: les activitesdo. ovenu, la cormtion, le PlanninqnUtiIofl familial et ]'ducation sanitaire/l10S ainsi11, ort ou ''occasion 
r(,Z anMl)touj 

de prati(uer les techniques gru'elles avaientIr-mnexu- ot de (dIVelopp-r une-ajIL inifi-1 (lans l ir j~r<iLoS 
proposition pour un piojet ou'ellesairr nt ts 
 ,s.
 

rc ran I 

Iv. ,,nTc.iocr-i a mis 1'accent
i'smothrLs plrticij itives 

sur une varizt6 de methodoloclies de fo mation, surtoutqui ont encouraq( un processusS"roodix-c." vor1a-l 1t dynamicue et fructueux.Lcrit nous assistn 'a evaluera
ha Co sSance. Ce Fe(dback 

!a r action des articipa-tescontinu nous fournia unaft:i.Lon d-s stages prjete 
Point de depart pour 1'evalu­pour 1'avenir.

.nternational On a presentb aux participantes un r~seauccmx)se d'individus et d'agences qui seraient a nirne d'apporteraide aux unepro-jets d;veloppes oar les participantes. 
Ires stajes de fOrmation a Washington
but de former los famvs-gestionnaires: 

ne sont qcu'un instrument pour ctteindre notre nous donnons sui.teassistant aux activit5son de formationles ancieines particiantes A renter des stagesnuons sur place. Nous conti­aiisi la conTuication et l'aamlioration de la condition fminine. 



LE STAGE DE FORTION 

OBJECTIFS 

Le stage a eu quatre objectifs principaux: 

1. 	 Explorer les pxossibilit~s de developper des progranes qui identi fient etrelpjndent aux besoins des femns, de fagon -ace qu'elles puissent parti­ciper pleinennt d l'6laboration de ces programmes. 

2. Identifier ot @tudier les problinmes que les fenmiis-gestionnaires rencon­trent; examiner les moyens par lesquels elles pouvent 6tre plus affirma­
tives face A ces probl~nmes. 

3. 	 Presenter les cciArtences techniques n~cessaires - 1' initiative et R 1'execu­tion au niveau conmunautaire des programmes de distribution des servicesen planification familiale, sant-, et developpement; 6valuer l'acquisition
do ces con 'tences.
 

4. 	Etudier la ntcessiti des systLyes de distribution des services par les
femmes pour les fenms et apprendre conwimnt appliquer les cmp6tonces enorganisation ot en gestion au developpenent de ces systmes. 

CONTENU 

Ces 	quatre objectifs precc&dents ont determine le programme du stage. 
D'apres
co que nous avons observ6, beaucou) do femes ne poss-dent pas une camptencen qostion, elles n'ont pas eucar 	 l'occasion d'&tre fornees en certaines tech­niques. ITe prograni-m du stage net 1'accent donc sur elementsdeux essentielsde 1'initiative conmaiunautaire: 1) la formation en gestion ot 2) les projets auniveau local gores par les femmes pour les fenrms. Afin d'atteindre les 4 ob­joctifs, lo contOnu du stage a ceset( 	comose de quatre cat6gories principales: 

- Los qu,-stions de population et de dveloppement et leur relation autxfen -2s: la dispon-ibilit6 aux 	 fenes des services de sante et de plani­fica:ion familiale, et la possibilit6 d'augmenter le nrnhre de projets
de d~veloppomnent. 

- Ia cmptenco technique pour le developpement et1'execution des pro­grammes: la planification, l'6laboration d'un budget, 1e'valuation, la
formation des propositions, et la prise do contact avec les agences de
 
fonds.
 

- La rkalisation de soi 	chez la femme: l' importance de d~terminer ses butspersonnels et professionnels et do comprenclre la vari6t6 de rales que
joue la fenrre-gestionnaire. 

- La coq6Atence en organisation humaine: la compr6hension de la dynamiquede groupee aussi bien que du r6le de 1 'agent du changement dans la corn­
munaut6. 

Ce qui suit est un r~sum6 du contenu et des nrthodologies de formation drvelopp s pour atteindre les objectifs du stage. 
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PREMIERE SEMAINE - Population, Santg e,- Dgveloppenwnt: leur relation aux
 
fenies.
 

Les Dimensions Politiques et Humines des Initiatives Cciaunautaires. 

Le progranm du stage A Washington, D.C. a d~but6 avec un apergu des questionscritiques de d~veloppement et de population, et du r6le clue femela joue dansces domaines. Quatre specialistes, venant l'USAID, l'Universit6de de de JohnsHopkins, du Corps de la Paix, et de la Banque Mondiale, ont trace les grandes
lignes du d~fi auquel les pays en voie de d~veloppement font face. Elles ontinsist6 sur la necessite d'avancer les possibilit&s pour la fen-rm profession­nelle, d'auymenter la scolarisation, d'organiser niveau localau la distribu­tion dos services do contraception, d'encourager l'espacement des naissances,
et d'aixlioror la sanLt 
 de la n-re et de l'enfant. Puisque ces probl~mestouchont directement la vie des fenmes, c'est elles qui doivent jouer un r~lecapital dans l'6laboration des prograumms pour les atteindre. 

Qu'est-ce oIu<: Gstion?la 

Cette s6ance a present6, de faqon generale, le concept de gestion et du r~le
du gestionnaire en "leader. " ia
tant que specialist-e a parle des diff~rents
styles de "leadership" disponibles au gestionnaire, et a men6 une discussion
sur i.'imortance du choix du style 5 employer selon le probl me 'ar6soudre. Atravers los exercices en petits groupes, les participantes ont mis en pratiqueles outils de "brainstorming" et le consensus de groupe afin d'arriver 5 unedefinition de la gestion: c'est "l'organisation et l'utilisation rationnelledes ressources financires, mat~riolles, et humaines pour !a r6alisaticn d'un
objectif dbe'tenine." 

Distribution des Services de Planification Familiale et de Sant6: la TechologieContraceptive. 

I-a sp'cialiste a fait Line presentation approfondie des differentes methodescontraceptives, en pr6cisant les effets physiologiques et les avantages et les
contraindications do chacune. Pour 6tablir un prog-ranme de planification fan­iliale gui soit officace, il est imortant d'6tudier ceux gui ont russis ainsiqie ceu;x gui ont echoues, et la specialiste a d-crit plusieurs qui ont eu desr6sultats trts positifs. Ii faut aussi avoir le soutien du gouvei-nement et de lacon~mnaut, Lien former le personnel, et assurer la disponibilit6 des contracep­tifs. Los participxutes ont discut6 les nmythodes traditionnelles de contracep­tion aussi ion que los attit-udes gouvernienntales envers la planification
moderne dans leurs pays. ]e s arice a pris fin avec la prs;entation d'un filmtr s instrucLif, sur les differentes rtlxodes contraceptives. 

DdvolopnIrnt (los Proqrainms do Sant:6 et Nutrition au tiers monde. 

Si le but des pri(xYriumjs do soins prinmires esL do d-iinuer la n-rtaliLt et lanrbidit6, ii Faut c(mxifncer avoc le secteur de la l.xDplation gui ost le plusvulji(lrable: l'ahord les enFants el: onsuite les inxres, et ceci dans ].es zonesrurales, ol habite 80, de la population. Notre expert-consej I a ap-,uy6 sur lefait cue la sophistication du dispensaire ou du centre medical n'anm61iore pas 
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le nivoau de sant6 du pays: pour qu'ils aient un impact, il faut que les pro­grammes soient has6s au niveau du village et adapt6s a la vie de la population.Ires initiateu-rs doivent 6tre realistes, vu les budgets r6duits a leur disposi­tion, et doivent faire confiance A ceux qui sont sur place les nmatrones-village, les mrres. Ceux qui da
sont d~jA for,6s en santa pouvent assuner plusioursfoncLions: quiand elle va au village, par exctrple, la sage-femrre pout vacciner,soicrmer les enftats, suporviser les agents conimunautaires, aussi bien ques'occuper des ferrirs enceintes. Le film, 'that our Children Will not Die tourn6dans ]es villes et villages du Nigeria, a illustr6 de faqon frappante l'ffica­cit6 des prcjra=mes bas6s dans la caimunaut, o. des cliniques, modestes maistrns bien organis6es, attirent beaucoup d'habitants et leur offrent des services 

modicaux pour toute Ia famille. 

Les Activib$s Ci5n(ratrices de Pevenu. 

es projets g6n5rateurs de revonu offrent a la famille un moyen d' aug.enter sesressources, lui perienttant de participer plus activemnent a la vie economique dupays. Ils servent 6galen-nt 1 dormer aux fenines un peu plus d'autonomie. Pourchoisir un projet efficace, il faut se demander si le projet 1) repond 2 unbeso:in de la conmunaut6, 2) copte sur les ressources qui sont facilement dis­ponibles, 3) est capable do se la p6riodemaintenir apr(s initiale. En petitsgrouaoes de travail, les partici Jantes ont esquiss6 des projets pour augmenterie revenu familial et ba.ificier la population locale. Puisque les femmesjouent un r6le capital dans 1'economie de leurs pays, discuteon a les thmesde l'6tude du march6, la qualitf at: la cluantit6 des produits et leur distribution 
pour pouvoir mieux garer les projets. 

Les MyU s et les Murs Culturels. 

Catto s6-.nce a servi do rsI-FAwr des questions de'ja soulev6es et qui ont tun impactsur les fenii-is, et de prparation pour le taiome de la comprehension de soi, quia 6t6 abord la deuxieIm2 semine. Ia spIcialiste et les participantes ontaialys6 les barrieres que les feim-cs rencontrent en promouvant des changeientscomiunutaires. es attitudes onvers la fenme, socialennt conditionn~es etaccept5es par la majorit6 des gons, crdont i la fois des obstacles a la comprd­hension des rales des fennces et une r~sistance au changeoient. Cette sdance apropos6 des d6finitions do culture, r6le, statut, f6minine, et mythe, en lesplacant cdans le contexte de la condition f~minine d'aujourd'hui. En groupes detravail, les tarticipantes ont identifi6 les mytbes courants concernant lesfemmns et certains con2ortements des fenms qui en sont le r(sultat direct. Ellesont rappel6 aussi plusieurs r 6 alitfs et faits que ces mytJies icnorent. es par­ticipantes se sont rendues conmpte que si on veut promouvoir le changement, ilfaut non xouleirnt identifier les mythes cgui le d(couragent, mais aussi avancer
1'6ducation de la population ot asscaicr de nouveaux roles. 
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DEUXIEME SEMAINE - Intigration des Ressources Personnelles a la Gestion:
Realisation do Sol et Techniques d'Orqanisat-on rumaine.
 

Ia deuxIitme semaine, le stage 
a eu lieu a Berkeley Springs,aninatrices West Virginia. Leset les participantes ont logq dans une auberge, et do ce fait ont eu1'occasion de rmieux so corlaltre. La smaine enti2re a ete consacree ' P' tude duconcept de processus dans la pratique de la gestion. On a identifi6 les buts etlos styles personnels qui permetLent une bonne gestion pendant la premiere partieet on a soliuinff le rale du leader et la dynmicrue du groupxo pendant la deuxi~me
partie. 

1. R6alisation do Soi.
 

Au deb)ut 
de la seance, los partici[antes ont dress6 une liste de transitions his­torrngues et qoJtqx~rainosgui influencent directement la vie des femes. Enpetits qroux s, elles ont axunine la transformation des roles de la fenrueco1s( J1-,O(,CS (<Lcs Cc1aliF-onts pxur la 
et les 

fnime. Autrefois,(loteomii6s (t limit6s. A present 
ses r(les ont 6t6 bionelle joue des rales plus divers, comportantcotup1 de resiunsabi I i to. Ces beau­chanqneints 

U 
ont eu des effets dramtigues sur l'image'uo Ia tormio aI'cllK-nm&, 

"ITst -ce (uo 
t ant soulev6 cortains doutes ot craintes, tels que:cos niouvelles responsab-ilj]t6s noius mnent neqliger nos enfants atrs •lU" "E.st:-ce nosCluO la Feine ryWo×frn, atura une mei lleure vie cue cello de sa in+re, 

Joshua ,]a.;IM P))Tte,A : .rv()ir" vU l film, ]a C11i a 1provcxqu6 u-, vive discussion- 'b' s nt ntrU-Veloitient personnel, lesPart i i1i mt-so (+)it (1-1,a diffirenco 
sm F/ tout 

entre les cccaprteents affirmatifs et aqres­ai si' Ualilt: qu' los rrrndxds potur les fcymies sont trop souvent les hames.Ik cmxym rment mqIressjF a (Li drfini ccve un caportem.ntde 1'autroe, Landis q[uo le camportomont affirmatif rospecte 
gui viole ].es droits 

Par (1yn les droits de 1'autre.,strULvau: indJviduol.s r't en petits (Troupes et desticiamnttes jeux de r6le, les nar­ont mis en pratxiuo les idees sur le comportament affirnatif ('e.lesvenaoent (I]Odiscuter. rloujours avec l'aide de la sp 6 cialiste, ellesoxorcicc imudi vidue] ont fait unet ensuite en uroups (o trois sui leurs buts renrsonnels et pro-

TI. CcmxI tonce en Organisatian iunaine.
 

Ctto p~arftie du staqte s 'est 
consacr( au developpcment des techniquescxnproi-m- .adyniainicpe des qroupes, b) 
ix:ur a) itieux

planifier par consensus, c) motiverautxes, (2t d) bjlen lesqdrer les r'unions. noti 
 bien organiser son travail il faut
c( iuprerniaro la nature, La dynamique, 
un (Irou[X2 

et le fonctionnement des ciroulpes. En principednlt p)asser 10', de son team)s sur l'entretien et 90% sur l'activit6, maiscot: id(Cal W'st pas souvent atteint. 

hi st>Yci-a] st ot: los )atici-ntes ont analyse' les dimensions d'un groupe, y com­pris ses caractcrif-iples, tachos, et buts. La qestionnaire doit prendre encansi doatJoI tous (cYs (-16ments guand elle se met 5 planifier, : prendre descimaions, a orgjanisu,, d&­
7*6lruoer, 5 ccmrunicuer, ot S motiver ses subordons.Pour sa part:, (Tr doit:(oupe comprendre le but de sa tache et Prendre sa respon­Sahi]Uit pOUr snC)Ie:-:6o'CtaIn. 
 1njou de role a permis atLx particinantes de pratiquerles technio qes de Iani fica t(io et de ccmmunication en (Troupes afin d'apprendre

croer une btne 5 .gulp de travail. 
i 

http:caportem.nt
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TROISIEME SEMAN=E - Comptences Techniques pour le Dveloppemert et 1'Excution 
des Progranems. 

Ctte semaine s 'est d6diee a 1 acquisition des tecmqicjues du d6veloppenent des 
progranums: 1) identification des besoins et formulation des objectifs, 2) plan
do travail, 3) budget, 4) 6-valuation des progranmes; rapports, 5) formulation 
d'une proposition et analyse d'un problrre. 

Identification des besoins et formulation des objectifs. 

Avec le specialiste, (jui a insists sur l'itortance capitale de bien formuler
les besoins et les objectifs avant de concevoir un projet, on a examin6 lesimvrms d'identifier et vewrifier a L.soin conmunautaire et ccmoant determiner
'objectif K'nL projet. Ceux qui vont b]neficier du projet doivent participer

a ]- (leteinilnation de ces besoins et objectifs. La formulation de l'objectif

se fait a deux niveaux. ou le but
L'objectif prima:Lre, a long terme, est la reponse Z la zuestion: "QuO], est le probl(ne qu'on veut resoudre?" C'est la
plhilosophie du projet ou le (rand but. L'objectif secondaire se ccar)ose desr6sultats concrets L r'aliser pour attehidre l'objectif prinaire. Pour assurer 
leur niltrise de cett teclnique, les participantes ont 6crit individuellement 
une fcrmulation d'objectif, que l'expert-conseil a comment~e et discute avec
 
elles.
 

Plan do travail. 

Pour faire un plan de travail, on proc(de etape par 6tape, en d'caouosant l'ob­jectif en activit6s (r'sultats concrets 
eL 

a -ealiser) pour atteindre l'objectif
en tenant cwopte des ressources limites et du delai do temps. Apris avoir

dtLill' les activits, il faut faire une liste de qui accomlira chacune, etetablir un calendrior d'ex'cution. Groupies par le specialiste selon leurs
int&rts, les stagiaires 
ont 6crit le plan de travail pour atteindre leurs ob­
jectifs respectifs.
 

Budget. 

En 0tablissant twn budget, il est essentiel d'y nmttre toutes les depenses sansexception et de chercher 1' information precise sur les frais en allant a la
 
source et en procurant des documents de
se support. LIes cat6gories qu'il faut
inclure sont: Personnel, Suipenrint, Fournitures, Fonctionnement, Voyages, et

Frais Impqrevus/Infla tion.
 

Evaluation des Progran-es; Rapports. 

Uno evaluation est tn ean~ objectif et periodique des activits realisees a
chaque niveau du projet pour mioux pr~dire et maltiser l'aveiir. Elle essaied' tablir la relation de cause-effet qui existe entre la realisation de l'objec­
tif et l'Pcx<6cution du projet. L'6valuateur doit s'infor~imr sur le prcjet d'abordat bien s'orc'jniser. L.nsuite, il mesure le progri5s, analyse les r6sultats, fait
des rOcoITILendations. A la suite de cette 'valuation, on pout decider 1) decontinuer sut- l iRcne chomin, 2) de noifier le projet, ou 3) de l'arrate.-. Tantqu' il y a un projet on cours, le processus d'"valuation doit poursuivre. 

Lo rapport fournit au< autorits cc'tentes les renseignennts n6cessaires pourleur perlmittre de prendre des d'cisions on tenj)s opportun afin de garantir la
realisation fructueuse du projet. 
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Formulation d' une Proposition; Analyse d' un Probl~m. 
Cette seance a examine toutes les parties essentielles d'une proposition quiserait soumise - une agence de fonds. Ces agences ont souvent des crittresassez precises, et si l'on est averti - l'avance, on sait mieux leur pr6sen­ter son idle. Cette discussion sur les aspects d'une proposition, dela conception 

tous 
a la realisation, a et6 utile aux participantes, du fait qu'­elles ont eu A formuler elles-mines une proposition de projet pendant la
derniere semaine du stage.
 

Ensuite, on a fait un exercise qui a encourage les participantesrfl-chir sur un a bienproblime qu'elles voudraient r6soudre dans leur pays.formulation precise du problerre Uneest essentielle
leurs projets, car il faut distinguer clairement 

avant qu'elles entreprennent 
entre un probleme d'un ct5,et un besoin ou un moyen de 1 'autre pour pouvoir concevoir et examiner toutesles solutions possibles.
 

Rencontre avec les agences de fonds. 
Des reprisentants des agences suivantes sont venus parler avec les participantesdes possibilitBs de subventioimer leurs projets enPathfinder Fund, matiere de developpement:Oxfam, Appropriate Technology InternationaJ, USAID (Bureaud'Afrique et Bureau de Nutrition). Ces representantsque leurs agences ont t~moign6 de 1' int~r~tportent aux projets despantes a leur ferm et ont encourag6 les partici­soumttre des propositions. Les entr'etiens qui ont suivis entrerepr6sentant et participante ont aide les femmes - mieux comprendretions Etablies par les agences les condi­

a 1'6gard des propositions de projet. 

QUATRIEME SEMINE - D6veloppement des essources Humaines. 

Stageresidentiel. 

Le Centre Donaldson Brown, un chateau en pleine campagneMaryland, a pros de Port Deposit, 
deux jours 

ete le site d'un travail 5 la fois intensif et charge. Pendantet demi, les participantes
cialistes, ont etudie, sous l'expertise de nos sp­tout ce qui concerne le "changeenrt:" coneent introduire,cepter, faire ac­et g6rer les changents et, finalement, conventformation par moyen concevoir et dirigerune des techniques qui facilitent le processus de changement. 
On a analyse le concept de changemnt afJn de 1) com;Drendre pourquoiau changement, 2) apprendre on resiste a utiliser les outils d'analyse des efforts dechangeunent, 3) identifier les strat~gies pour diminuer la resistancenxnts, 4) aux change­6tudier les differences entre les changements planifiesifits. On a distingu6 enLre et non-plan­
tions sociales 

les efforts pour effectuer de grandes transforma­et les efforts pour reussir des changements sur le plan intL­personnel, conmunautaire, professionnel.
 

Avec l'aido d'un instrument gui s'appelle "Analyse des Forces"corendro on a pu mieuxla dinamique du changoent et les techniques pour l'accoplir.n'importe quelle situation, Dans 
"contre," qui 

il y a deux champs de forces, lo "pour" et leexercent des pressions, 6tablissant ainsi un e'Uilibre. Le bon
gestionnaire, dans sa fonction d'agent de changement, idontifie ces forces etessaie de renforcer certaines et diminuer d'autres pour arriver a un nouveau
6{uilibro voulu. 



8
 

Puisque le succes d'un project d~pend en grande partie d'un personnel qualifie,nos sp6cialistes ont abord6 le sujet de la formation des ferrnes. Pour reussir un stage de foirmation, il faut bien le planifier: 
 d6finer le besoin et l'ob­jectif tout d'abord, d6cider sur la logistique, choisir les ni-&tiodologies quiencouragent 1'6change des id(es entre les fornmkiturs et les stagiaires, 6tablir 
un calendrier d'activit6s, et prevoir une 6valuation. 

En petits groupes, sous la direction des deux specialistes, les participantesont ixiss6 ure journe6 et dom.ie n planifier un stage de formation, 6tape par 6tape ,faisant appel a toutes les critres 6tablies au oours des s6ances pr6c6dentes.
Ces travaiu pratiques porrmtLront 5 nos fenm-s-gestionnaires, de retour chezelles, de bien planifier les stages et d'assurer l'int' ration de ces formationsdans les projets (Ju'ellos mttront sur pied, ainsi que dans les associations etJbureaux gouvrnemientaux oti certaines travaillent. L'int6gration d'une bonne for­mration ne pout que faciliter le processus de change.nt. 

Visites do travail a New York:
 

Les participa ntes ont passD deux jours a Now York afin de connaltre une vari6tAde ressourcos financiires et techniques qui travaillent dans le domaine du d6­
veloppeirmnt international.
 

1) Au bureau de Population Council, les participantes ont rencontr6 les repr6sen­tants du Council, du Programe des Nations-Unies pour le D-veloppemnnt (le PNUD),do I'UNICEF, Ju Fonds Volontaire de 1'ONU pour les Fenmes, et de PACT, un groupe­ient (I'agences privees. Ces representants ont explique les critLres et les mcan­isiias de subventioimeiivnt de leurs organisns et ont assur6 leur appui des projetsde pomrotion f~minine au Tiers Mbnde. Ils ont encourage et ecout6 les suggestionset cainentaires de nos participantes concernant los besoins de leurs communaut6s
 
et de leurs projets.
 

2) I,' International Wcmin' s Tribune Centre (1' IWIC) est un centre de ccmnunicationet 'infoimation (ui sert de reseau pour la promtion f6minine et qui aide les
fcmm2s 'I Ctre au colirant des activit6s des fenms dams le mnde entier. Le per­;onmel on prslsemtanmt 1'histoire et les services du Centre, ont demntr6 conent
 
on out .preparer
et diffuser des documrits tout en ayant peu de moyens financiers
 
et on servant des ressources trouves sur place.
 

3) I Inrgaret Sanger Center est le sicje du Planned Parenthood de New York. kr -s une visite guidee des lieux, plusiours nembres du personnel nous ont parl6 desquatre aspects du travail du Centre: les s rvices de clinique, y ccipris les soinsholisLiqes pour les feimes; l'infonration t 1'6ducation de la population par tel­'phone; 1 'ducatioi des parents; et les a- ivit6s politiques pour nobiliser
l'opinion publique en faveur do la planification familiale. On a expliqu6 6gale­ment. le system do dossiers administratifs, qui poirrait 6tre modifi6 et adapt6
par ]es cliniques oi travaillent certaines de nos particilantes. 

CI)UIU2,T] SEMINI.' - 'Travaux Pratiques sur lesQuestions Thcliques; Intgration
dela Formation 

Pendant deux jours les partcipantas ont travaill6 avec quatre exports dans desmini-stages qui leur 1'occasion enont donn6 de nmettre application les comp6tences
techmiques qu'elles 6tudiaient depuis la deuxieme semaine. Chacune a choisi unnni-s Cge On fonction d'un proxgraim existant gu'elle voulait anm-liorer ou d'un nouveau programn gu'elle 6 tait en train de formuler ou de n-ottre en ex6cution 

http:change.nt
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dans son pays. Tout en consultant les experts, elles ont 4crit individuellentleurs propositions, qui serviront de nrxreles quand elles seront deelles. Des retour chezexemples des propositions de chaque cat~gorie sont r~suns ci-dessous. 

Planning Familial
 

Un projet pour crier un service de planning familial au sein d'un service prenatalet gynecologique dans une circonscription medicale tres frequentSe.de ce service permttront de promouvoir Les activites
la santa maternelle;1'anrnagement le projet comprenddu local, la publicit6, le recyclage du personnel, des exanens n6­dicaux, l'6ducation et la distribution des contraceptifs. 

Un projet pour int~grer 1 'ducation sur le planning familialr6unions d' information pour dans le cadre desles parents qui d6posent leurs enfants danseries. Le les gard­projet comprend la formation des jardinieres en techniquestion. de motiva-Ce sont elles qui ont le contact permanent avec les enfants et la confiance
ces parents; donc elles sont bien plac~es pour diriger les parents vers les centresde Planification du Ministre de la Sant6.
 

C6nration 
de Revenu
 

Un projet pour g6nerer le revenu 
des fenmes d'un march6 urbain qui pilent le milet les araclictdes. Le projet fournira des grilles fabriqueesfoyers par des artisans,de travail organisera les femes des en groupes de travail. Ces groupescaam but de aurantmotiver les fenies 5 amiliorer 1'hygiine alimentaire de la produc­
tion de la p5te.
 

Forma Lion
 

Un projet pour 
 fornor les matrones rurales 2 sensibiliser les nMresde la planification dans le domainefamiliale et l'alimentation deccn)rendra 1 'enseignement leurs enfants. La formationdes techniques de ccrmunication de masse et des damon­strations des differentes rmtJiodes contraceptives.
 

Education Sanitaire
 

Projot clans un 
milieu rural pour inforner les mnresr ples d'hycgi~ne des enfants hospitalises deset de nutrition. Le projet ccaprend la construction deunoi, lpar Vintern'diaire centre' des causeries et des d&monstrations culinaires,apprendront commnent lutter contre les ferms
les maladies carentielles et la malnutrition deleurs enfants. 

Int6cjrationde laFormation: Le Retour chez Soi.
 
ie but de a derniore 
seance du progranme a et de preparer les participantespour le retour chez elles, en faisant un pont entre leur exp6rience aule travail g{ui les attendait dans stage etlours pays. L5anmnatrice leur a demand' d'ex­prirer, symtoli(fuemnt sLr papier d'abord et ensuite par la parole pourlo rrroup , 1 'exp~rienlce qu'o]ls avaiont 

tout 
v~cue pendant lesCE cinq semaines auA. Par la suite elles ont r viso les

qu'e]les avaiont 
buts -Y-rsonnels et profcssionnols6crits xour la spcialiste a Berkeley Springs,cos pour voir sibuts avaim chanes pendant le stage. [In exercise 6critpars i'occasion de refl~clcir au reseau 

a donn6 aux partici­
sur de soutien (iu'elles ont chez ellesle plan personnel: sur quelles j-rsonrns elles pouvent CX )ter pour des fonc­tions diveses. Co r(seau do soutien rersonnelsionnel fourni par 

et le r6seau de soutien profes­1 'cpe oL les anciennes Ioarticipantes du CJIWTAparticipantes a rpondjre au aideront losdefi du retour et h faire face aux 1-oblZ-nes connusavoc do nouvelles solutions efficacos. 
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MErTIODOLOGIES UTILISEES DANS LA FORVATION
 

Les mthodes de formation utilis s ont 6-t6 adapt~es spcialement afin de satis­
faire les objectifs uniques de ce stage de formation. Dessiner une strat6gie pour
les gestionnaires f6minins do pli..ieu-s cultures, en franais, a et un defi Ex­ceptiormel. Sept nncaxxes participatives ont 6t6 choisies potr simuler les situ­
ations r-eiles et pour s Limuier la participation active des fenmes. Elles

6:6 utilisees pour introduire les coriceptes 

ont 
de la gestion, et faciliter la canpr6­hension des rouv lies approches. CI-aqule rmktichde ccmprend des techniques differ­

entes, tel que les films du genre forimation, les cas d'6tudes, les jeux de rales,

le travail en petits oroupes, 
 les discours, et les Laches i ndividuelles. 

En outre des met-hd]es imwrL-ionntlos cJ-dessus, il y avait le feedback ccntinu, 1' val­ulation qu-otidienne, l'entretien des divers groupjes, le relxrtage et 1'enchaine­
nnt des sessions, la rcvision adninistrative et la gestion -articir-tive du stage.
Los coordinatrices du CEFPA ont essay de faire tout
le possib]le pour optimaliser
le processus d'apprentissage des partLicipantes. 

Les SepL MtUiodes d'P4prentissage: 

1. Sessions Seminaires
 

Lo but de ces sessions, cmi duraient entre 2 a 3 heures, 6tait de pourvoir un
contenu sur un sujet sp'cifique. D'habitude J1 y avait un ou deux specialistes.
 

- presentaution par un sp'cialiste 

- discussion g6nerale, et en petits groupes
 

2. 
Session du Stage: Contenu accompagn de la m'thode participative 

La but de ces sessions 6tait de pourvoir une exlprience 6ducative structur~e 
par nmyens des dynamigues de groupe. D'habitude un(e) formateur(se) a explique
le bat de l'exercice eL a enseigne les outils necessaires pour achever le but: 

- uwit6s techniques 
Dos tachos "corrent faire" avec des directives du specialiste 

- unit6s de gestion
Une serie d'instrunmznts a 6tre utilises en petits groupes l'emploi des mnyens
audiovisuels tels (pe les filmes, et des graphiques pour ntntrer des prob­
1mes particuliers 

3. 
Les Mvd.les PourLes Stages Rsidentiels (le dynamique du groupe)
 

Le but do ce n l 6tait, a la fois, de faire connaltre les my-mbres du groupeles unes et les autres, et d'intensifier le dynanique du groupe dans une am­
biance detendue.
 

Les stages resir.etieis so sont consists de trois unitr3s: 

I. la FenmL Professionelle: La Connaissance de Soi 
II. La Corqiptence en Organisation Humaine
 
III. La Processus de Changenent et la Formation des Formateurs
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On a enloloy6 plusieurs nthodes, irstruments, et aides visuelwes, y inclus: 

- Les simulations
 
- Jeu de rle
 
- Triades, etc.
 
- PWalisation de soi: fentaisies guid~es, symboles
- Dynamique du groupe - formel et informel 
- Les moyens audiovisuels
 

4. Mini-Stages (practicum - T~che Individuelle) 

Pendant la dernilre senaine les fenms
avaient appris dans 

ont essaye d'appliquer tout ce qu'ellesles sessions pr~c dentes aux projets sp~cifiques. Onenployr les mTthodes suivantes: 
a 

- conmnt applicjuer la compterice techlnique
 
- inscri-ption individuelle
 
- preparation des croquis pour 1 'action
 

5. Pr6sentations des ParLicipantes (Voyez l'annexe pour les exempes des projets) 
tes participantes ont donn6 des rdcits en groupe de leurs progranmes de
service. 

- buts et objectifs du progranme/orientation
 
- les taches 
at r3les de la participante

- les profils du groupe r~cepteur des services
- activit~s particulires du programme dont le participant d~sire nous faire 
part
 

- r~sultats et problxmes 
- projets futurs 

6. Le Feedback
 

- quatre petits groupes et une animatrice
 
- des enqu~tes ant~rieures et post~rieures 
- 1'emploi des r~sultats de 1'enqute

- sessions a format 
 libre - formels et informels avec individus 

7. Evaluation Continue
 

* Evaluation quotidienne
 
Evaluation gen~rale
 

- Evaluation a format libre en groupes
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Le pyogramme contenait 132 heures d'instruction divis~es en 5 parties: 

- Sessions Sminaires 15- Sessions de Stages 43- Stages PRsidentiels et les Essais Pratiques A New York 49 - Mini-Stages 
- Presentations des Participantes 

15 
25 

SoLxante heures suppl1mentaires ont 6t6 consacr6es a 1' entretien du groupe et leprocessus de feedback sur 1'6valuation et la ccmmunication, l'orientation, l'admin­istration, les activit6s proqram1-es hors des heures du travail, les rendez-vousindividuels et 1'entretien des 6quipes. Pour chaque heure d'instruction, 1'6quipeCEFPA-WIM a contribu6 A peu pros une demi-heure d'entretien et feedback. 



EVAlUATION DU STAGE DE FORMATION 

Les buts de 1' valuation, effectuee par les participantes, 4taient les suivants:
1) deterniner si les cruatre objectifs du stage avaient et6 atteints, 2) savoirsi les objectifs des participantes avaient 6tr realises, 3) avoir les reactions
des stagiaires en vue d'ameliorer et organiser les stages futurs.
 
Deux insti-mients d'evaluation ont et6 utilises: 
une evaluation guotidienne,
gui a parmis aux participantes d'enregistrer leurs reactions imnediates et ainsi
avoir un effet sur l' volution du prcjranme en cours; et dexi nent une 6val­uation faiLe 
 la fin du stage sur 1'exp'rience clobale. Dans 1l'@valuation
gilobale, les stacgiaires ont pu 
Lapprecier les objectifs, le contenu, et la math­cWloloqie du stige et offrir leurs ccwaentaires sur tous les aspects du programme. 
Les differences entre les r6sultats des appreciations cguotidiennes et 1'apprecia­tion finale ont accentu6 l' rrqortance d 'anregistrer les reactions initialesaux s6ances aussi bien cue les reactions plus reflechies de la fin du stage. Lesr~sultats des evaluations quotidiennes ainsi cue 1 evaluation globale ont et6
chiffr6s et analysEs. Ils sont cites ci-dessous et serviront de base pour une
eventuelle revision ulterieure du prograrume du stage.
 

Evaluation Ouotidienne
 

Presque toutes les participantes ont fait les appreciations quotidiennes. On apose (uatre questions: las stagiairas devaient classer chaque seance selon unsystFjwe de 1 10, du moins positif au plus positif, selon son utilit6, sa clart6,son rapport aux objectifs du stage, et sa contribution aux connaissances de par­ticipantes. 
On a encourage les participantes a ecrireau proqrnuna sur tous les plans. leurs reactions franches
Les coomnentaires verbaux faits individuellmnentaprls charue sance s'ajoutaient aux rdactions 6crites, servant ainsi d'instru­ment d'Evaluation suppl~imntaire. Ti? classement des objectifs de toutes less6ances prises ensemble a revele un ecart de 5.1 a 9.6, sur l'echelle 1 a 10. 
Evaluation Globale 

'Ibute participante sans exception a ccmplet6 1'evaluation globale.
toutes Presqueles femmes ont tmoign6 0u fait ,cue les luatre objectifs du stage avaientOtO partiellement ou entierement realises. En general elles ont trouves6minaire avait ete que letr s profitable sur le plan personnel aussi bien que pro­fessionnel. 
D'apres leur appreciation, les matieres e-udiees, ainsi que le con­tact avec les s 
cialistes et les autres stagiaires, seront tres utiles dans
l'amnlioration de leur travail ccnmunautaire. Elles ont conmentE favorablementla mthodologie participative du stage, qui creait une ambiance propice a l'ac­ujisition des connaissances et teclmiques et les motivait a apprendre. 
L'eci-nge
des infornations et des idles entre elles, au cours des travaux de groupe aussi
bian que pendant leur temps libre a 6te tr~s profitable. 
-esnotes d'appreciation des seances ont varie entre 6.6 et 9.0. Elles ont etel-g rement moins elev~es que celles do l'evaluation quotidienne, ou par contrel'ecart des notes a et6 plus large: de 5.2 a 9.4. 
 Les seances presentees lors
des s~jours r~sidentiels ont 6tcl class~es entre 7.6 et 8.9 et ont eu l'&valuationla plus 6levde, Lait pour le contenu que pour la mnthodologie, de toutes les ses­sions du stage. 
Ceiles qui ont requ les notes les plus 6lev~es 6taient:
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-- La Dynamique du groupe
 
-- La D5finition du mot groupe
 
-- La D)6finition des buts personnels


Les Techniques pour effectuer un changenent, avec le film "Refiner's Fire."
 

Les participantes ont note les mini-stages entre 7.2 et 8.6, en les jugeant utiles
 au travail professionnel et trs int~ressant du point de vue mthodologie. 
Ces
mini-stages ont permis un travail de synth se, int~grant tout ce que les partici­pants avaient appris au cours du stage. 
Les visites pratiques i Ncw York (pourparler aux r~presentants de 1' GNU et voir le Margaret Sanger Center et 1Triterna-­tional Women's Tribune Centre) ont 6t6 jugees tr~s enrichissantes en vue des ren­seignements requs et des contacts faits avec les bailleurs de fonds. 
nuant aux
matieres 6tudi6es au progranme, certaines participantes auraient voulu qu'on donne
plus d'attention la planification familiale, tandis que d'autres auraient aim6
passer moins de temps sur cette question. Plusieurs auraient pr~fere une presep­tation plus approfondie de 1'6laboration d'une proposition de projet. 
Sachant
que tout Ctre a besoin du soutien des autres, les participantes ont accord6 
 une
gIrande importance ( 1'aide moral que le reseau des femnes professionnelles, forme par i'exI6rience CEFPA, leur apporteront dans les mois et annees a venir. 

Des r6sultats de l'6valuation quotidienne et globale ont 6t c=rnuniqu~s auxparticipantes le dernier jour du stage. 
Nous les avons analyses e- discut~s en­scnbi@ et les participantes ont campris 1'uti1ite de l'valuation en tant qu'outil
de formation de gestion. 
Elles ont vu comment les deux methcdes refl~taient le
changement des perceptions, initiales et ensuite plus reflechies, et fournissaient
 
deux sortes de "feedback." 

Ti va sans dire que la vraie 6valuation du stage se deroulera sur les lieux detravail, oO nos fenmes-qestionnaires auront l'occasion de faire preuve des com­petences nouvellement acquises. Dans la derniere seance du stage, beaucoup d'entreelles ont exp)rim' le de'sir de partager ces connaissances et techniques avec lesautres femes et de les faire rayonner pour le profit de leurs ccnmunauts etleurs pays. 
Dans la mesure of elles reussiront 5 transformer leurs souhaits en

action, le stage s'averera utile.
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EVALUATION QUOTIDIENNE
 

PIEMIERE SEMAINE
 

QUESTIONS
 

TITRE DU 
COURS 

Utile Aux 
Besoins 
Professionnels? 

Degr4 De 
Ccapr6hension 

Sujet 
Pr~sent6 
a Fond? 

Occasion 
De Bien 
Discuter 

Mthodo­
logie Du 
Stage 

Le Sujet? Utile? 

Dirmensions 
Politiques 6.4 7.0 5.2 5.9 7.2 
et 
Humaines 

Qu'est-ce
que la 9.2 8.6 8.2 7.7 9.0 
Gestion? 

Progranmms
de Santo 9.0 9.6 8.4 8.4 9.1 
et Nutri­
tion 

Distribuer 
los Ser-

vices de 

7.9 8.7 6.9 6.5 8.1 

Planning 
Familial 

Activit6s 
Pour 9.2 9.1 8.6 8.0 9.2 
C4n6rer 
le Revenu 

Mythes
et Murs 

C0.iturels 
9.4 8.6 8.5 8.3 8.5 
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DEUXI EME SEMAINE 

QUESTIONS 

TITRE 
COURS 

DU Utile aux 
Besoins Pro-
fessionnels? 

Dogr6 de 
Coapr6hen-
sion 

Feuilles 
Distri-
buees 

Sujet Pr6-
sent6 3 
Fond 

Occasion 
de bien 
discuter 

M6,4hodo­
logie 
Utile 

le sujet 

Identification 
des Issus 7.0 6.3 6.2 5.3 7.4 

S tereotypes 
et Ca Dorte-
ments 

8.5 8.4 8.6 8.2 7.8 8.1 

Co portement
Affimuvtif 9.4 8.9 8.1 8.8 8.5 9.1 
et Buts 

Jeux de 9 
RBles 8.8 8.5 8.1 8,2 7.9 9.0 

Dynamique
des Groupes 8.9 8.7 8.7 8.5 8.J. 8.8 

D namiques 
des Groupes 
I 

8.4 8.4 8.8 8.4 7.7 8.7 

Simulation 8.8 8.9 8.7 7.8 8.9 

Mieux Diri­
ger une 14- 9.2 9.2 9.0 8.9 9.0 9.0 
union 
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TRDISIEME SEINE 

QUESTIONS 

TITRE DU 
COURS 

Utile aux 
Besoins Pro-
fessionnels 

Degr6 de 
Ccnpr6-
hension 

Feuilles 
Distri-
buses 

Sujet Pr4-
sent4 a 
Fond 

Occasion 
de hien 
Di2cuter 

Mthodo­
logie 
Utile 

le Sujet 

Formulation 8.2 7.3 7.3 6.7 7.5 
des Objec­
ti f s 

Plani fica­
tion de 
1' Ex6cution 

7.2 6.3 7.2 6.4 5.1 6.2 

Budget et 
Evaluation 8.2 7.6 8.5 8.2 6.8 7.7 

Formulation 
des Prob- 8.2 7.8 8.2 7.6 7.3 8.2 
lRn-s 

Rencontre 
avec les 
Agences de 
Fonds 

8.0 8.2 6.3 8.0 7.3 8.4 
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QUATRIEME SEMAINE
 

QUESTIONS
 

TITRE DU Utile aux Degr4 de Feuilles Sujet Pr6- Occasion Mgthodo-COURS Besoins Pro- Ccrpr6- Distri- sent6 A de Bien logie
fessionnels? hension budges Fond 	 Discuter Utile 

le Sujet 

Introduction 
a la Philoso- 8.2 8.0 7.8 7.3 7.7 8.3 
phie du
 
Changement
 

Changement 8.1 8.2 
 8.0 8.1 
 7.5 8.1
 

Projet
 
pour 	 9.0 9.0 
 9.1 9.0 8.7 
 9.0

Formation 

Visite du Information/ Soins de 
 Progranrr Femmes etCentre TClephone Sant Education Politiques
Margaret Holistiques des Parents 
Sancier 8.2 8.8 	 8.4 8.8 8.6 
Center 
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EVALUATION GENERALE 

Objectifs 

Est-ce clue vous pensez que les quatre objectifs de la formation ont et' achev's? 

- E>q)lorer les faqons dont les programres
qui servent les besoins des fenmes peu­
vent Etra devolopps et ex6cut6s pour clue 
los feiwcs puissent devenir les partici­
P)fLtes; (t I on los cibes des proJranes. 

- ldentifior et caxT)rendre les probl~nes
 
(lue rencon i1ront les gestionnaires
f 6mninins et examiner cormienb elles 
!XLIvenLt o(-ro plus affirmtives face i cos f)1Cobl{ i-os. 

- Obtenir la c mJetence technique afin
 
d' initier ou continuer les projrames

doe pl~inning familial, de sant6 ou de 
dovelopaxrmnnt, et avoir ]'ocasion dc 
tester cette cc!TWtence. 

- L'etude des systemn s de provision et cam­
munication gores par des femnes pour les

femios et apprendre ccrmint la ccip6-

tence en onl-anisation pe--uvent 6tre
 
applique's au developpenment de ces sys­
tmus.
 

Hcri'vO/z les objectifs crue avez
vous indiques 

Indiuoz si ces objectifs ont 6te achev6s. 

- Apprendre a 6laborer (planifier, initier, 
g6rer) un projet 

- Approfondir rres connaissances en gestion 

- Approfondir mes con2iaissances en planning 
familial 

- Rechercher les desources finaicement 

- Nouer des relations avec d'autres membres, 
echanger des exp6riences 

Enti-rement Partielleent Pas du Tout 

16 9 

17 5 

12 12 

11 13 

dans vos classeurs le premier jour. 

Entierement Partiellement Pas du Tout 

3 2 

5 2
 

7 
 1 

1 3 

4 
 2
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Entierement Partiellement Pas du Tout 

- Sensibiliser, motiver la fenm 2 1
 

- Apprendre A mieux organiser le travail 
 3
 
et le personnel
 

-
Apprendre les techniques d'6valuation 3
 
des actions de cIveloppement
 

CONTENU - Les participantes ont 6valu6 le progranm sur le systme de 1 A 10, le
 

10 signalant la meilleure note possible et le 1, la pire.
 

PREMIERE SEMINE: A Washington, D.C. 

B3asez vos r6jponses sur l'effet que ces cours ont eu sur vos anbitions professionnelles. 

S~ances Notes
 

o Diimnsions Politiques et Humaines des Initiatives caimunautaires 7.3 
o Qu'est-ce clue la Cestion? 
o DWvo1oppemnt des Progranaes de sant6 et Nutrition au 

8.3 
Tiers Monde 7.7 

o Distribution des Services de Planning Familial et de Sant6 8.3 o ActiviLs (36nratrices de Revenu 7.8 o Mythes et Rirs Cblturels 7.4
 

Identi fiez, s'il vous plait, les sujets qui ont 6t4 utiles a votre travail: 

Numro de R~ponse
 

-- Qu'est-ce que la Gestion? 19
 
-- Activit's G6noratrices de Revenu 
 14
 
-- "itLhes et Murs Cuturels 11

DisLr[bution dos Sei-vices de Planning Familial et de Sant6 8 
-- Dvelopx-mont des PrxoraimTes de Sant6 et Nutrition au Tiers Mbnde 
-- Dii mnsions Politiques et fumaines des Initiatives Cormunautaires 

7
7 

Identifiez, s'il vous plait, les sujets qui n'ont pas etr traitds coame vous avez 
anticip&: 

-- Activit.s Cneratrices de Revenu 3 
-- Qu'ost-co quo la Gestion? 
-- velopjxm_ nt des Progrimrnes do -cu-t- et Nutr-ition au Tiers Monde 

2
2 

-- Diiins.oins Politiques et Ilkunines des Initiatives Cca.runmautaires 2 

DETYXII: SIM[NE: A Ierkeley Springs 

Staqe R.sidonLiel I - La F'tu. Professionnelle: La Ccprehension de Soi 

Evaluez chaque session du point de vue de votre developpefint personnel et votre 
conscience en tant que feirrr- et gestionnaire. 
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S6ances 

Notes
 

o 	 Introduction 8.0
 o 	 Identification des Questions 7.6
 o 	 Joshua dans la Boite 
o 	 D)5finition du Comportement Affirmatif 

8.5 
8.5 o 	 Exercice pour Analyser son Conportement Affirmatif 8.5 o 	 D-finition des Buts Personnels 8.6 o 	 Jeu de Ple: Ministre du Plan 8.3 

Comnent 	 etait 1'experience du stage residentiel I en general?
 

Fxcellente 12 Bien 12 Mdiocre 0 0
Mauvais 


Faites des cunmentaires sur le contenu et la longueur de ce stage.
 

--	 Le contenu etait utile et enrichissant
 
-- Le prograrmy etait tr~s charg6
 
-- La xarticipation etait fructueuse
 

Quels sont los cours qui etaient instructifs? Num~ro de Pponses 

-- RPalisation de Soi 5 
--	 Ccnportemient Affirimatif 5
 

Qu'avez vous pens' de la methodologie de la formation?
 

-- Trhs participative 
 6 
--	 Excellente 

4 

Stage RPsidentiel II - Techniques en Organisation Humaine 

Seancoes 
Notes
 

o 	 Dfinition du Mot (koupe 8.6 o 	 La Dynamique du Groupe 8.9 o 	 Evaluation d'un Groupe 
o 	 Simulation: Construire une Eglise, une Mosqu~e 

8.1 
8.5 o 	 Diriger une R.union 8.3 

Comment e'tait 1'experience du stage residentiel II en general? 

Excellente 16 Bien 9 Mdiocre 0 Mauvais 0 

Faites des ccanentaires sur le contenu et la longueur de ce stage. 

--	 Il etait tres charge 2 

Quels sont les cours qui taient instructifs? 

-- Diriger une RPunion 5 
--	 Dynamique du Groupe 3 
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Qu'avez vous pens6 de la me6thodologie?
 

Dynanique du groupe trs participative 
 9
 
-- Le s5jour Berkeley Springs tait tres bonne 2
 

TROISIEME SEMAINE: A Washington, D.C.
 

Les cours de la troisi ,iasemaine ont concentri 
surtouit sur les problnms techniques
de la gestion. Evaluez chaque session en fonction de son utilit6 pour travail
 
pratique.
 

S~ar 2s 

Note
 

Techniques pour 1e'laboration d'un projet 

A. o Evaluation des Besoins 

o 6.6
Ecrire les Objectifs 

o Ccunint Dvelopper un Plan de Travail 

6.6 
7.0
 o Budget 


o Evaluation et Reportage 
7.6 
7.1
 

B. o Formuler des Propositions et Analyser des Problemes 6.9
 
o Rencontre avec les Agences de Fonds 7.1
 

Identifiez cluels sujets n'ont pas ftt- bien pr~sent6s. Numiro de R6ponse 

Evaluation des Besoins 7Ecrire les Objectifs 7 
-- Camnt 1Developper un Plan de Tra-vail 3 

-- Les cinq] premiers coturs 6Liient trop compliqus et n'avaient pas assez 8
 
de participation
 

-- IL eclhique 6tait inqxortante mais le temps trop court 3 

'UATRIEENT StMAINE: Au Centre Donaldson Brown, Port Deposit, Maryland 

Pendant la cjuatriIme semnaine nous avons 6tudie le changenent. Basez votre evaluation 
sur 1'effet que ces cours auront sur votre capacit6 d'effectuer le clhnganent. 
S6ances 


Note
 

o Maniires d'effectuer le Changomient: le film "Refiner's Fire" 8.6 o Li Procossus du Ci'angement 8.5o Introduction a la Formation des Formateurs 8.3
o Formafion des Formateurs: Travail en Groupe 8.4 o P6sunw: 
7.9
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Carirent est-ce que vous dcririez votre experience ' Donaldson Brown? 
Faites des cam~entaires sur le contenu et la longueur. 

-- Excellente 
4-- Sirple, conpr6hensif 

- Tros utile, et cadre agr6able, 2bien indiqu6 pour r~fl~chir sur les 3difficultts du changement 

Faites des corrrntaires sur l'instruction.
 

-- Tris bonne 

8
 

-- Savoir affronter et 6tudier le changement est important 3
 
-- On a canmmenc6 a ccrprendre les difficult6s a elaborer un projet 
 2
 
Faites des 
conmntaires sur la m-thodologie. 

-- Bonne 
-- Efficace grace au travail de groupe 13


5
 
-- On a beaucoup appris sans sentir la fatigue 4
 
Coamntaires supplemntalires:
 

-- L'oxj6rience de Donaldson Brown m'a pe(rmis de mieux connailtre les

pal-i ticipantes
 

-- J'ai acq is des conaissances que j'essaierai d'adapter 
 - nion pays-- Le changement est uo chose clue n'iirporte cj est appel6 A rencontrer;
savoir l'affronter et savoir l'etudier est une excellente chose. ADonaldson Brown Lous les cours ont contribue en ce sens.
 -- Au cours cie ce stage, j 'ai appris 2 travailler en groupe et 5 apporter

le chanjemnL au 
sein d'un groupe 

Essais PratiuesS New York 

A. Forum: Avez-vous profit6 de la session avec les repr~sentants de 1'UNICEF, lePNUD, PACT, le Fonds Volontaire de 1'ONU pour la Fenme et le Population Council? 

Oui 22 Non 3 

Faites des crimentaires sur le forum s'il vous plait. 

Beaucoup apprecie: m'a permis de m'informer sur les organisms et

leur possLbilite6 de r'aider 

9
 

-- Quelclues informations intdressantes et les contacts peuvent 9tre 5

valables 

-- Pas tr(s inLtressant parce que l'information etait deja connu 2 
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B. International Wcxen' s Tribune Centre: AvE '-vous trouv6 que 1 'interaction avec 

le personnel du Centre 6tait instructive? 

Oui 22 Non 1 

Faites des ccnmntaires sur la visite s'il vous plait. Nuin4ro de R6ponse 

-- Enrichisante 
5
 -- J'ai 6t6 trs _pressionn6e par le personnel qui fait beaucoup 6 

avec si peu d'argent 

C. Margaret Sanger Center: Quels sont les aspects potentiellement applicables dar-s 
votre pays? 

Oui Non Je ne sais pas Peut-8tre 

- Organisation du centre de Planification 22
 
familiale intgre a une PMI
 

- L'accueil 
 19 
 1
- Les salles de consultations 14 1 
 2
 - Le syst~ne de dossiers 15 1 
 2
- E.s infirmi res de P.F. 12 
 2- L information/t4lphone 4 9 
- L'e'ducation des parents 

3 
14 3 1 3 

FaiLts des ccmintaires sur la visite ' Margaret Sanger Center s'il vous plait. 

-- e Centre est tr s bien organise: toutes les precautions sont prises pour mettmre 
S1'aise les clientes et leur donner des soins efficaces. 

-- E systjrne d' information par t6l6phone est id6al, les gens ne sont pas intimiciset ils s'expriment fac± lement, mais les moyens de nos pays ne sont pas si dvel­
opp(lc, et le syst-,rrM coute cher.
 

-- J'ai ft( part-icu1iRrement frapp4 par la disponibilitiiJ du personnel du Centre. 
 Je so lihaite wue longue vie au Centre Margaret Sanger. Paix a son aie, prospri 2i 
ses bienfaits. 

CINQUIEME SEMINE: Exercice pour Etablir un Projet
 

Mini-Stage Contenu Travail Feuilles Nombre de en Cn~ral Present6 Individuel Distributes Personnes 
dans le StagePlanning

Familial 8.6 8.2 8.2 8.0 8 

Formation 8.2 7.3 6.8 7.3 7
 

Nutrition/
Education 8.0 7.8 
 8.2 8.7 
 5
 
Sanitaire 

Activits
ceneratrices 7.2 7.0 7.5 6.8 
 6
 
de Revenu 
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CzmxTentaires et suggestions. 

-- Excellente n-thode 

-- J'ai appris beaucoua par la nrdthode 

4
 

-- Le tenmps 6tait trop court 
6
 
2
 

METhO7DOLOGIES DE IORMATION: Nous fait un
avons effort pour nousmrthodologies - discours, tilms, 
serv.ir de plusieurs

6tude des cas, etc. Evaluez sur le syst~ne de 1 ­10 I'effect qua ces differents mnethdologies ont eu sur vous: 

Note
 
- les cours donnds par les spcialistes 8.6- discussion en groupex avec un formateur 8.6- travail individuel 

- travail en jroupe 7.9
 

- 9.0fils 
8.5- 6tudes des projets 

8.2
- miri-stage 
8.3- jau de rales 

8.2
- )resentation par participantes 
8.4
 

Est-ce 
que vous trouvez cue d'autres sujets devraient 6tre ajout~s a cette formation? 

Dui 10 Non 7 Sans RPponse 9 
Notez les sujeLs, s'il vous plait. Nurnro de R6ponse 
-- Sociologie/Droit de la Fenyne

Pratique en Planning Familial 3 
3Qu'est-ce que i'administration ? 1
 

Est-ce qua vous trouvez qu'il y 
a des sujets qui ne devraient pas Ctre inclus? 

Oui 2 Non 15 Sans Pponse 9 

Notez les s'il vous plait. 

Le prograrue da planning familial devrait 6tre facultatif. 

Lo stage do formation a e't6 organise pour stimuer un echange d'infornation parmi12s spcialistes, le personnel du CEFP. et les participantes. En tenant ccrnte dece but, repondez aux questions suivantes: 

Avez-vous eu assez d'occasion de parler aux specialistes? 

Oui 21 Non 4 Sans n~ponse 1 

Avez-vous eu assez de temps pour discuter les problmes et les int&r~ts avec le 
personnel du CE-PA? 

Oui 21 Non 4 Sans P6ponse 1 
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Est-ce qu'il y avait assez de temps pour discuter avec les autres participantes? 

Oui 23 Non 3 Sans Rponse 0 

Est-ce que vous voulez dire autre chose sur le stage? Numro de ponses 

--
--

--

--

--

C'etait tr s participatIf et enrichissant 
Nous avons eu des 6changes fructueux 
Ii n'y avait pas assez de tem)s pour faire le contact 
d'autres agences
Ii n'y avait pas assez de per diem 
Je vous remercie 

avec 

9 
2 
4 

6 
3 

Des ca aentaires sur la formation en general:
 

Je souhaite qce de pareils stages se poursuivront pour d'autres responsables

femlinins aussi longtemps que possible.

Un stage tr s int~resant et tr~s enrichissant mais demanderait a Ftre allege sur
le plan programme; on ne disposait pas de beaucoup de temps de loisirs.
 

-- Personnellement, je dirais que le stage a c.t tr~s enrichissant; d'wune part pour
les cornaissances acquises, d'autre part le partage des ePxpriences avec des femrs 
qui ont des probl rmes comnuns. 
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PROFIL DES PARTICIPANTES 

Le huitiane stage de formation pour femes-qestionnaires, qui a eu lieu -Washington, D.C., a r6uni vingt-six feines de dix pays en Afrique et aux Caraibes.Ces farmes professionnelles connaissent bien les probles qui touchent t lapopulation-fenmve du Tiers Mornde et sont motiv~es par le d'sir d'acquerir les com­potences necessaires pour s'attaquer efficacemenit Zi ces probl; es. Elles ontpass- cing scmaines Ac discuter les techiniques de qestion et Z explorer l'applica­tion de ces techniques I 1'61aboration et 1'6xecution des programmes de planifi­cation faniliale, sant6, at diveloppent bases au niveau oormunautaire.
 

Les stagiaires avaient une la-ngue en cxmiun, le frangais. Le qroupe -tait assezh(lmmgJene inalgre les differences de tradition, religion, et politique qu'ellesrepresentaJcent. Cette diversite n'a fait que mettre en valeur leur convictionque les Femes peuvent assumer des r~les et des postes de responsabilit dans led'oveloppoixmont de leurs ccm u autbs et pays. Au cours du stage, les participaantesont 'chang,' des id6es sir la condition feminine dans leurs pays et se sont renduesccmpto qi'elles essayaimt toutes d'effectuer les changements sociaux et 6cono-
iidLj(us gjui donneraient plus d' ind pondence aux fames. Par leur dynamisme, leurserieux, et lo partage de leurs exp'eriences professionelles, elles ont beaucoupcontribu'o au succ s du stage. En so servant des techniques acuises au stage,elles ont c'n6r6 des idees pour de nouveaux prcxranmes d'action. 

[ks participantes ont des axpertises surtout en sant;, ieducation, affaires sociales.Sur les vinqt-sLx, trente-huit pour cent font des activit6s h~n~voles dans le bien­ttre fanmilial et la promotion fninine aussi bien qu'un travail professionnel.Certaines sont actives danus der organisations qui ont initi! des nouvelles alter­natives pour prawouvoir la fame: une association qui realise des inissionsles probl m s e6conomiques et sociaux 
sur

afin d'aider les fermes marginales ' trouverdes movens non-traditionnels de se developper: une fondation qui encourage leplanning falilial dans le cadre de la promotion des petites entreprises ffeminines. 

Ce stage assure 1'expansion du reseau des femmes professionnelles, gui sont enqag'eesdans des activites diverses dans leurs pays. Les idees et les initiatives de cesfemnes-gestionjaires ont crt6 une ambiance favorable au dialogue, et nous esronsque ce dialogue se poursuivra une fois qu'elles seront retour chezde elles. 
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Information sur les participantes 

Age: 

- Moyenne: 36 
- Ecart: 23 - 49
 

Statut Matrimonial: 

- C41ibataire: 4
 
- Marine: 17
 
- Divorcee: 5
 
- Veuve: 0 

Affiliation
 

- Semi-prive 4 
- Gouvernementale 21
 
- Organisation internationale 1 

Minist~res et Organisations reprisent~s 

- Ministfre de la Sant Publique 12
 
- Autres Minist~res (Affaires Sociales, Praotion 8
 

IIunuine, Dveloppeiment Rural, Int~rieur et
 
s5curit )
 

- Organisation priv'e de developpement/sant6 3
 
- Progranm ONU 1 
- Universit6 2 

Participation professionnelle et volontaire dans la Prcmotion F&minine 

- Planning Familial 9
 
- Progranve de Sant6 Maternelle et Infantile 8 
- Prnotion et Sensibilisation de la Femme 8 
- Projets gt-n'rateurs de revenu 
 5
 
- D~veloppement ccmnunautaire 8 
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STAGE DES FEMMES GESTIONNAIRES FRANCOPHONES 

LISTE DES PARTICIPANTES 

P~publique Populaire du B~nin
 
Marie Belline Kouao, Saqe-Fenme Attach~e d'Administration Hospitalizre Universi­
taire et d'Intendance, Ministtre de la Santa Publique, 
 Cotonou 

Burundi
 

Dr. Janvi~re Marimbu, M6decin, Assistant en D6diatrie, Hlpital Prince RFgent

Charles, Bujumbara
 

P6publique Dominicaine 

Gilda de la Rosa, Professeur a l'Universite Autoncme; Directrice Executive, Mujer

Tec, Saint Dominque
 

Ila iti
 

Josette Jean-Baptiste, Infirmi-re Hyginiste, 
 Progranme de Protection Maternelleet Infantile et Planification Familiale, Ministere de la Sante Publique, Port-au-
Prince
 

Yola RiobM, Coordinatrice, Fondation Haitienne de Drveloppenent, Dort-au-Prince 

Haute Volta 

Pauline Cassalcm, Assistante Sociale, Ministtre des Affaires Sociales et de la
Condition Fminine, Ouagadougou
 

Marie-Madeleine Ouedraoqo, Chef du Service Administratif et Financier, Ministirede l'Int6rieur et de la Securit6; Membre fondateur, Association pour le Bien-Etre 
Familial, Ouagadougou
 

Mariam Sawadogo, Sage-Femme d'Etat, Ecole Nationale de la Sant6 Publique; Secr~taire-
G6n6rale Adjointe, Association des Sages-Fenmes Voltaiques, Ouagadougou 

Mali
 

Velor' Sacko n'e Diallo, Responsable de la Prcmotion Feminine, Direction Nationale 
de la Coope_,ration, Bamako 

Fatoumata Diarra, Infirmi-re d'Etat, Ifopital Pgqional, Sikasso 

Massaran Keita, Saqe-Fmme de Supervision i la Direction Reionale de Sante, 
Minist ,re de la Sante 17"ublique, Sikasso 
Coura Nianmibe1, Chef du Service Informatique, Projet Urbain du Mali, Bamako 

Korotoumou Kane ne 
Sylla, Maitresse Saqe-FPeme, H1pital du Point G, Koulouba,

Ministcre de la Sant6 Publique, Bamako
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Maroc 

Latifa JAmor, Chef de Service de l'Assistance, Ministate de la Santd Publique, Rabat 
Fouzia Benabdelouahab, Administrateur Econome, Division de la Formation des Cadres,Ministere de la Santa Publique, Rabat
 

Khadija Meshak, 
 Chef du Service de la L-gislation et du Contentieux, Minist re dela Sant6 Publique, Rabat 
Saadia El 0uahab, Responsable Administrative, Ligue Marocaine de la Protection de 
l'Enfance, Rabat 

Niqer 

M'ariama Aribot, Coordinatrice du Prograrrme F&minin, Mulpoc, Ccranission Economiaue
 
pour l'Afrique, Niamey
 

Senegal
 

Oulhinata Dia, 
 Inspctrice d'Enseignenent d'Econonie Familiale, Secretariat d'Etatlan Promotion Iumaine; Conseiller Technique, Association Senegalaise pour leBien-Etre Familial., Dakar
 

Aj'chatou Sar Dio, Saqe-Femnme, Specialiste en Dlanninq Familial, AssociationSIn~alaise pour le Bien-Etre Familial, Dakar
 

Fatoumata Diop, Chef de Bureau, Secretariat d'Etat a la Promotion Humaine; 
 Chargeedep Activit6s des Femnes en Milieu Rural, F6de'ration des Associations Frninines 
Dakar
 

Awa Diouf, Assistante Sociale, H6pital le Dantec, Dakar
 

Tocjo 
Dop , Responsable des Actions F inines dans le Dveloppeent Int.reVbekponou, 

Ministre do l'Agriculture 

Sareteka Bitho, Monitrice a 1'Ecole Nationale des Sages-Femes, Ministare deia Sant6 Publique; Conseill. re, Association Togolaise pour le Bien-Etre Familial,hune
 

Baloukina Nihin, Coordinatrice du Projet Artisanal F~ninin La Kara, ConseilNational Des Femmes Noires Ane'ricaines, Division Internationale, La Kara 
Kafui T}x", Monitrice A I'Ecole Nationale des Auxiliaires Mdicaux, Ministare dela Santo Publique; Mcimbre, Association Toolaise pour le Bien-Etre Familial, Lom6 
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LE PERSONNEL DU STAGE 

Coordinatrices 

Blythe Tennent, Coordinatrice du Projet
Barbara Brown, Coordinatrice des Stages de Formation 
Nancy Benson, Consultante 
Rose Engelland, Coordinatrice Assistante 

Direction du Programne
 

Kaval Gu.hati, Pr~sidente 
Pegy Curlin, Vice-Pr'sidente 

lc CaL- Admebinistratif 

Dennis Miller 
Joan Favor
 
Chuchi Vehemnte
 
Susan Krenn 
Belford Brandon 
Vivian Morant 
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LES SPECIALITS 

Dr. Maria Waiver
 
Population Dynamics 
Johns Hopkins University
 
Baltimore, Maryland 21205
 

Ms. Judy Olson 
Directrice, Region NANEAP
 
Corps de la Paix
 
806 Connecticut Avenue
 
Washington, 
 D.C. 20526 

M-. Carol Tyson 
S et 'T/POP/AFR, Icmi 813
 
USAID
 
Washinqton, D.C. 20523
 

Ms. Sharon Lockwood
 
Econcxis te/Region Afrique
 
Bancue Mondiale
 
1818 11 Street, N.W.
 
WashingLon, D.C. 20433
 

Ms. Nancy Benson
 
2108 Popkins Lane
 
Alexandria, Virainia 22307 

Dr. Gilberte Vansintejan 
64 Morningside Drive, Apt. 61
 
New York, NY 10025
 

Dr. Cecile DeSweemer
 
International Health
 
Johns Hopkins Univeristy

Baltimore, Maryland 201.25
 

Ms. Janet Ritdill 
Inter-American Developnent Institute
 
1789 Columbiia Road, N.W.
 
Wasiincgton, D.C. 20009
 

Ms. Blythe Tement
 
Cent--e pour les Activit~s en Matire
 
de Developpenint et Population


1717 Massachusetts Avenue, N.W.
 
Washington, D.C. 
20036
 

Dr. Mounira Charrad Brenner
 
310 Carnegie Place
 
Pittsburgh, Pennsylvania
 

Mr. Tom Leonhardt 
7420 Colshire Drive, Apt. 9 
McLean, Virginia 22102 
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Mr. Raynond Tshibanda
 
5730 Hobart Street
 
Pittsburgh, Pennsylvania 14217
 

Mr. Gary Eilerts 
Appropriate Technology International 
1724 Massachusetts Avenue, N.W.
 
Washington, D.C. 20036
 

Ms . Many Ann Riegelhman 
AFR/RA 
USAID
 
Washington, D.C. 20523
 

Mr. Elliot Putnam
 
The Pathifinder Fund
 
1330 Boylston Street
 
Chestnut Hill, Boston, MA 02167 

Dr. Marc Vincent
 
Office of Nutrition 
Rocn 714 
Development Support Bureau 
Agency for International Development
Washington, D.C. 20523 

irs. Judith Bruce
 
Population Council
 
One Dag Hamarskjold Plaza
 
New York, NY 10017
 

Mr. Alan Silverman
 
UNICEF 
866 United Nations Plaza, 6th Floor
 
New 7tork, NY 10017
 

Mr. Michael Geoghegan
 
UNDP
 
One United Nations Plaza 
New York, NY 10017
 

Ms. Alice von Buskirk
 
C/O Peg Snyder
 
U.N. Voluntary Fund for Women
 
Secretariat Building
 
United Nations
 
One United Nations Plaza
 
New York, NY 10017
 

Ms. Michelle Berger
 
PACT 
777 United Nations Plaza
 
Suite 6B
 
New York, NY 1CO017
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Ms. Vicki. Majia
International Wamen's Tribune Centre 
305 East 46th Street 
New York, NY 10017 

Mr. PeLer Purdy
 
Margaret Sanjer Center
 
380 Second Avenue
 
New York, NY 10010
 

Ms. Joan Fiator
 
1660 Water's Edge Lane
 
Peston, Virginia 22090 

Ms. Susan Cbldmark 
1852 Columbia Road, N.W. 
Apt. 503
 
Washington, D.C. 20009
 

Ms. Susan Keith 
6832 Old Stage Road 
Pockville, Maryland 20852 

Ms. Perdita Huston 
BP 358
 
Norton, MA 02766
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AGENCES DE FXNDS
 

Technologie A1pro-prie6 Internationale
 

Gary Eilerts, 
Reprsentant des Optrations, Division de 1'Afrique
 

International 
Planned Parenthood Federation (IPPF) 

Rissa Stella, Conseiller au Programme, Developpement de la Femne et des Jeunes, 
Londres
 

Fondation Jessie Smith Noyes
 

Marilyn Gross, Directrice
 

Conseil National des Fer.efs Noires Ain5ricaines (NCNW)
 

Ruth Sounah, Coordinatrice du Programme, 
 Division Internationale
 

Olive Sampson, D6veloppe nent des Prograrmes sur le Terrain
 

Fondation pour le Wveloppcment Pan-Amricain
 

Phoebe Lansdale, Consultante 

Pathfinder Fund
 

James Crawford, Directeur Rgional pour l'Afrique
 

Gail Callanan, Assistante au Directeur R6gional pour l'Afrique et le Proche Orient 

Proqraxmr pour La Formation Internationale en Sant6. (INTRAH) 

Rosalia Rodriguez, Directrice de Formation 

Anne Eckerd, Section de Formation 

Sister Cities
 

James Ekstrom, Directeur du Progranne d'Assistance Technique, Sister Cities 
International
 

Gwen Ilar-vev, Coordinateur du Programme, Charlottesville 

Fondation Trull 

Colleen Claybourn, Directrice 

Fonds des Nations Unies pour l'Enfance (UNICEF) 

Alan Silverman, Bureau d'Afrique, New York
 

Annick Miske Talbot, Directrice, Bamako
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Agence des Etats-Unis pour le Dveloppement International
 

Mary Ann Riegelman, Bureau d'Afrique, Section Affaires Rgionales
 

Walker Williams, Directeur do Proc.rarme, Section Education Internationale, Bureaudes Affaires Internationales, D)epartement de Sant5 et Promotion Humaine
 

Sandra King, Ccmptable, Dpartement 
de Sant6 et Promotion Humaine
 

Dana Vocel, Bureau 
de Fonds pour la Formation Mbndiale
 

Ruth Aladj, Section Education Internationale, Bureau 
des Affaires Internationales, 
D-qparth,-:nt do Sant6 et Prmotion Hunaine 

Fonds des Nations Unies pour les Activitrs en Matire de Population (FNUAP) 

Mehri HeIflmvti, Chef, Section F(mrnes et Jeunes, New York 

Lamine N'Diaye, Bureau d'Afrique, New York
 

Sylvere Looky, Ppresentant Adjoint et Conseiller 
hors classes en Mati~re de
Population, Dakar 
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PRESENTATIONS DES PARTICIPANTES
 

Au cours des cinq sc aines, les participantes ont pu 6chanqer des exp6riences
qu'elles avaient eues dans leurs services de travail. 
Pendant les stages resi­dentiels, nous avons organis6 trois soirees au cours desqluelles qcelques partici-.pantes ont fait des presentations de leurs programmes au groupe entier. On leur
 
a denandr de pr6senter:
 

1) l'histoire de leur organisation
2) le nombre de porsonnes touch6es par le projet

3) le r6le de la participante clans l'organisation

4) les r6sultats du projet

5) les points forts et les points faibles du projet

6) les projets pr6vus pour l'avenir
 

Les projets qui ont 6t6 present6s sont:
 

Association des Matresses et Monitrices d'Econcmie Fariliale, S&ngal. Fatoumata
Diop repr6sente cette association cui d6fend 
les besoins et les int(5r@ts profes­sionnels de ses menbres qui travaillont pour la plupart dans des centres
ruraux. A prdsent "'association ne gre pas de projets mais Mne. 
 Diopa orcjanis6 une journ6e consacrzo a -iMiorer les conditions d'hygiine danscuartier bidonville ! Dakar. 
un 

Elle a montr6 ccaonent une naitresse d'6concmiefamiliale p)out animer les habitants a changer leurs oonditions d'habitat. 
L'Unite Itin5rante de Sant6 Faniiliale, Ministre de la Sant6 Publirue, Maroc. LatifaAmor nous a parl6 d'une unit6 de sant6 muobile qui a -t6 introduite en 1980 dontle but principal est de prodiquer une information et 6ducation sanitaire. Le pro­graime de ccniunication ccniprend des activites de planning familial, qui informentsurtout les fonmos sur les diff6rentes methodes contraceptives. Ii y a aussi un
proqrar ne de sar4-6 de la mnro et de 1'enfant I travers lequel on surveille la fime
encoin te. 

F6d6ration d'Econmie Familiale, Sen6gal. 
Oulimata Dia nous a parle du discipline
de 1 '6concmie familiale gui s'occupe de trois dcmaines principaux: 1'education du
consanna tour, 1' (Iucation pour la sant6, 1 6 ducation pour la vie familiale etsociale. TJJ]le a sua 'out note 1'importance d'inteqrer le pianninq familial a cette
amelioration des conditions de vie: en assurant l'espaceme-nt des naissances, non
seulmnent los travaux de la fcrme peuvent etre alleges mais aussi le probl~me de'approvisionnement de l'eau et de l'alimentation serait moins grave.
 

Ligue 
 -irocaine de la Protection de1'Enfance, Maroc. 
Saadia El Ouahab nous a
d~crit l- activit(s de sa liue qui est plac~e sous la tutelle du Ministere de laSant6 Publique. 
Elle dispose de 30 jardins d'enfants: le but est de surveiller
les enfants des mres gui travaillent en dehors de la maison. 
Ces enfants sont
suivis sur le plan sanitaire et nutritionnel. La lique dispose aussi de deux
maisons d'enfants qui sont des refuges pour les enfants abandonnes.
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Fondation Ilaitienne de Diveloppment, Haiti. Yola Riob6 nous a parl' de sonorganisation philanthropique. Elle est l.a coordinatrice d'un progranme pour
motivor los fnmrites a d'veloppar des pxtites entreLrises elles-mmes. On
accordo au.ssi une leur 
qleror 

as.stncac tecllicPue at financiare on lour anseignant cammentlourta Ffnire. i].y a aussi un prograrnme de planning fmilial int6qraceLtt( assisUnce, afin do donner aux fcm-es 1 'occasion d'espacer les naissancesot donc facili ter le lonctionnemont de leur enterprise.
 

ojor_e, ReTobli-(ue X ninicaine. (;ilda io 
 1a Rosa nous a doicrit son organisa-Lion nlC( so de membres bxn(voles: c'est la scule orcianisacion femininedans R, Cmai no do ia comunication ]als son pays. Les mcmbras font desamissions ai a t;Llaision sur las qjuestions sociales. Gilda nous a montre' aussi]i Virmi- ipart i(ncd'tlnO omission (fU 'elles ont r6alisee sur les anfants travail­lowr.>; ' noos1 a)lar] (1ii ceitru d'infomtijon co'ells cxx)tent itablirjI-
car %1 , c d(oi t avoi.r accrs a l'infomation afro ci'8tre au courant des activ­it atit-,s Jx I,,u; soca].(s ( ni influencent la condition do la fcame.
 
Assno o ij on .<;n(u1 ]so oir loiumln
( tre Fmnilial, S6m6(al. AchatounOL.s o I 'fi,<b. c Ito Diopasociation non qouvornamontalc avec !a collaborationdiu Mide la SIant(, fait on Lravail actif ,k)ur ancourager la planificationFniI ii . out 1(, torritoire. I,'association a orclanis6fonlt))ion plusieurs stages deurI ;aqas-fovios L les monitrices iurales. Elle a 6galement(IL.I ,::n-b: ix)m, I-urarlor individuallmnent auLx 

fait 
maribouts afin de connaltreurs Ltji (:ii : vi ' ntr(-yjocti on des contraceil Es nKdxernes. 

CAnt-.rn I'do IraiinioLaion ,iltinationale 0at (i'I 6cution de rojets (MULPIC) , Niger.1iui !1-x1F.XAt n/ ' I f connaitra t-avail i ce bureau de la CommissionI{(~ flo~,- 1 
 ( THiI](, ',Af i '(V1a assuro ]a particilpation
pnilt , in nt. I I ' 

des fetmes cLans le develop-J1 des bureaux MUFIJLP(?_ tous les niveau:x pour que lesoo-b-,, 
 cn'a no~1n0rnmai Tssent1 pas irlnoroer le travailJ Z!7J,I et les besoins des fumes.mc)oiX;arecnt ivc les Ministres du Plan des pays raspectifs et avec
] ' in - rIctr(, .ui lurimrait otre pcr cxcmnple, 
 ,ne organisation nationaleioni -,,. N i.a l contact Cil:ect avec les projets 
fTn­

et les sources do finan­cOflit, a,st ,i1 l-son antroe los deux iour I'Afrique de l'Ouest.
 

Pir-oIrn1.mi d(o Tli-c ectionMaten 
 oleat Infamtile, Ministare do laSanta Publique,[ ,c(lH~iT 7 wapntist(-i parli. do 1'infrastructurei desant eIaiti ou810' Ia 

a 


)o pxopu11a i-on habito oen zone run-ale. Dans les encroits oti il 
an 

y desci inj',s, iInFi mri)- fnnont 1 'ducation sanitaire at des consultationsat lost pre: nata],sa M pis f'i yy a beaucouip de v.iliaqas oui il n'v a pas do-A l'l,sa ira, ,(s O1t 1 sontanC ccxunaotiros formrs i-our visite auxfili I las rendreot .1aniI-avpl e cxment mrnliorer lours conditions d'hygi Oncolm)1o ne.tonmIn ai tiCsa oIqelat s dans le plannina fr{nilial. 

FonH.:i lll ,t tIii ]-isat ion (I( s 
fai, nous. a 

atrones dela R (qiondeSikasso, Mali. Massaranta loo] I 1 ~i r(iraTa do foniation et encadrcrnant des natrones ruralesal Mai: ca, son c'S fFmies de 25 )
lis Illationas Font dos 

30 ans rui. sont choisies par les villageois.s.ances do causerj(a et des demonstrations nutritionnellesauss i ien lo(B consultations pronatales at des accoucheanents.rmnuner-'s par la Elles sontcollectivit- o elles travaillent et chacune d'entre elles couvre 
une quinzaine do villaqes. 

http:Pir-oIrn1.mi
http:CAnt-.rn
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Centre de Formation pour le Dveloppm-nt do l'Artisanat Fninin dans la R6gionde Ta Kara, ']bY(o. Baloukina Njmn est la coordinatrice dun projet quiiniti& axr le Co)nseil National des a
Fen-es Noires Anricaines et l'Union Nationaledes Fenmes Tlcxolai ses. 1 grand objectif de cc centre do fonuation est d'auqen­ter le revenu du foyer de la ftnine rurale. L formation prose-te aux fonmesrurales de nouvelles tech-,i.(pes [)our accro tro eL am.liorer la production des

tissaqoes et: du savon. 1,o projet offre aussi ]'6ducation sanitaire et desactivitcs cie jardinago pour mn6 liorcr ]a nutrition de la famille. 

Association des SaTes-Fem-ies Voltaigues, Haute Volta. Mariam Sawadogo nous abrievwment parle de son association qui rogiroupe les sacjes-fc-mes afin de d'fendreleurs interets professionnel et sociaux. En cc moment l'association a descentres d'accueil dans les villages atx alentours des grandes villes; elle caupteorganiser un scminairo sur la sant. maternelle et infantile et le planning familial
dans le proche avenir. 


